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LE FMLN LIBERE LES PRISONNIERS DE GUERRE

Dans le cadre de la campagne mili tai re "Héros et Martyrs d'octobre
1979-1980".le FMLN a capturé plus d'une centaine d'officiers et sol-
dats de l'armée salvadorienne.
Une fois de plus,le F.M.L.N. demontre en donant la liberté á ces prj_
sonniers de guerre le respect des üroits de l'homme ainsi que le re.s
pect des Traites Internationaux de Geneve sur les prisonniers de gue
rre et les conventions internationales sur la guerre.
cet acte.comme le traitement que nos forces donnent aux prisonniers
contrastent avec la repression et la brutalité qui s'abat sur le peu
ple Salvadorien,exercée par les Forces Armées Salvadoriennes.
Les prisonniers de guerre ont été remis á la Croix Rouge Internatio¬
nale .á Chalatenango et á Arambala dans le département de Morazan.

19 JOURS DE CAMPAGNE MI LITA IRE "HEROS" ET MARTYRS D'OCTOBRE 79-80"

La campagne mi li tai re "héros et martyrs d'octobre 1979-1980",lancée
par le Front Farabundo Marti pour la Libération Nationale (FMLN),le
10 OCTOBRE A ÉTÉ QUALIFlÉE PAR LES OBSREVATEURS COMME "L'OFFENSIVE
LA PLUS IMPRESSIONANTE LANCÉE PAR LE FMLN".
Les résultats qui-ont causé plus de.300 pertes á l'armée gouvernamen
TALE,LA RÉCUPÉRATION DE PLUS DE .60.000 BAL L ES, L A CAPTURE DE PLUS D ' LJ
NE CENTAINE DE SOLDATS ET OFFICIERS DE L'ARMÉE GOUVERNAMEN TALE ET LE
GRAND NOMBRE DES DESERTIONS DANS CEL L E - C I , L ' ENO RM E QUANTITÉ DE SABO¬
TAGES ET BARRI CADES RÉALISÉES PAR LE FMLN,DANS TOUT LE TERRITOIRE NA
TIONAL.LE CONTROL DES DEUX ROUTES LES PLUS ]MPORTANTES,CELLE DU LITO
RAL ET PANAMÉRICAINE,DANS DES ENDROITS STRATÉGIQUES PAR NOS FORCES "
CE QUI EMPECHE LE D ÉPLACEMENT DES TROUPES GOUVERNAMENTALES,LE CON
TROL DU NORD DES DÉPARTEMENTS DE CHALATENANGO ET MORAZAN PAR LE FMLN
DÉMONTRENT LA CAPACI TÉ COMBATI VE ET DE COORDINATION DU FMLN.
11 FAUT SIGNALER QUE LE RÉGIME A MOBILISÉ 6.000 EFFECTIFS CONTRE LES
RÉGIONS CONTROL ÉES PAR LE FMLN AU MORAZAN ET Á CHALATENANGO MAIS QUI
N'ONT PAS ATTEINT LEUR OBJECTIF.
Le Ministre de la Défense.le général José Guillermo Garcia,déclarait
PEU DE TEMPS AP R ES.» QUE S'ÉTAlT "UN P 1 ÉGE DE LA GUERRILLA POUR .FAIRE
VENIR LES FORCES ARMÉES AU NORD DU PAYS ET POUVOI R.A INSI ,ATTAQUER DE
POINTS STRATÉG I QUES D AN S' L E . RE S TE DU P.AYS".SELON AIP.C'EST UNE FASON
D'EXCUSER SES TROUPES DE.NE PAS ÉTRE CAPABLES DE RÉCUPERER LES POSI-
TIONS PRI'SES PAR LE FMLN.
IL FAUT SIGNALER QUE LE FMLN CONTINUE Á SE MAINTENIR DANS LE STRATÉ-
GlQUE .VOLCAN DE GUAZAPA,SI TUÉ Á 30 «M DE SAN SALVADOR ET QU' IL A AT-
TAQUÉ LA RÉFINERIE D'ACAJUTLA,QUI EN EST RESTÉE PARALYSÉE.
Dans ce contexte de guerre le FMLN-FDR a.fait une proposition de día
LOGUE. .

. •

L'EGLISE SALVADOR i ENNE A DECLARÉ LE DIMANCHE' 24 QUE l'OFFENSIVE DE
LA GUERRILLA DÉMONTRE QU'IL NE PEUT Y AVOIR PAIX SANS NÉGOCIATION.
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D'autre part, le commandant Jorge Melendez "Joñas",membre de la DRU
et responsable du front nor-ori ental, a annoncé la preparation o'un
coup d'Etat par l'alliance d'Aubuisson-Garci a,pour essayer d'empe--
cher.ainsi, le dialogue.

LA S1TUAT10N DES PRO ITS DE L'HOMME

Au cours des deux dérniers mois,le nombre des v i c t i m e s, as s a s s l_ n é e s
par les forces de sécurité ou les bandes para-mil i ta i res du régime,
s'élevent a 1.500,ont dénoncé les organi sations human i ta i res salva¬
dor i ennes.

Des dirigeants syndicaux et démocratiques disparaissent dans^l'ombre
de la nu i t oú á la lumiere du jour.pour e t re en su i te rétrouves dans
les p ri son s oü sans vie dans un terrain vague.

Mais si toutes ces violations des Droits de l'Homme se réalisent au^
Salvador,le Président Ronald Reagan,obligé par le Congrés,continue á
certifier que le gouvernement sal vado rien fai t des efforts pour res-
pecter les droit.s de l'homme dans le pays.

Bien entendu,personne ne croit au respect des Droits de l'Homme au
Salvador,et encore moins, si c'est le Président des Etats Unís oui
les garanti t. . .

LES FAUSSES ACCUSATIONS CONTRE LES REFUGIES SALVADOR IENS AU COSTA RICA

L'Archeveque,Román Arrieta Villalobos,a affirmé que toutes les accusa-
t i ons contre. les „.réfugi és sal vado r i en s, qu i res i dent á los angeles de
Miravalles,au Costa rica.manquent de fondement.
Un rapport de la police, largement divulgué par des mili eux journal i s-
tioues A San José,affirmai en ou' i l y avait dans ce camp de refugiés un
campement d ' en t r a i n em e n t de la gu e r r i l l a, m a l s la premie*re instance de
l'eglise catholioue a démenti cette information.
L'Archeveque a ajouté dans ses d éclarations qu ' il n'y a pas une seule
preuve que centre de réfuglés civils.soit utilisé á ces fins.
"nous avons plutot des rensei gnements que ces camps soient le fruit d'u
ne sol i da ri té efficace".
Les opinions d'Arrieta ont d'ailleurs été confirmées par un rapport sur
la ferme signé par un eveque costa-ricien et un

^ del e gu é du conseil na¬
tional des eglises des etats un i s et d'autres réligi'eux.
Le rapport en question s i g'nal e "nous avons pu ob s e r ve r, d ü r an t notre vi¬
site á la ferme,une- bonne productivité,atteinte par^celle-ci dans l'a-
griculture et aucun indice n*a été constaté,qu'ant á l 'entra inement de
guerri lleros" .Di t.-le document.
"NOUS AVONS OBSERVÉ EN REVANCHE UNE'CERTAiNE INQUIETUDE CHEZ LES RÉFU-
GIÉS'DANS LEU'R MAJORITÉ DES FEMMES ET DES ENFANTS,DE MEME QUE CHEZ LES
FONCTIONNAlRES DE LA CROIX•ROUGE Á'L'ÉGARD DU FAITS QUE LEURS DOCUMENTS
D'lDENTITÉ LEUR ONT ÉTE-ENLEVÉS ET PAS'- ENCORE- RENDUS..
I E RAFPORT EST SIGNÉ PAR L'EVEQUE DE TILARAN»HECTOR MORERA,AINSI QUE
PAR M.ARK SCHGRER DU CON SE I L - NATI ON AL DES EGL I SES DES ETATS UN I S ET DES
DÉLEGUÉS- DE L'EGLISE EVANGFL I QUE METHOD I STE, EGL I SE-EP I SCOP AL.E ET EGL I SE
B¡ BL l OUE .

LA COPPAL DENONCE LES VIOLATIONS DES DROITS DE L'HOMME' AU SALVADOR

La Conférence permanente de Partís Politioues d'Amérioue Latine (COPPAL
a envoyé une lettre ouverte au président de el salvador, ■ Al varo magaña,
oui • dénonce les vi olat i ons . qux dro i ts ■ de l'homme comm-ises contre des-
dlr.lgeants politioues f^synd i cauxs dans ce pays...
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Le Secrétariat General de la COPPAL sígnale oue les partís poli tiques
et les groupements qul la constituent ont suivi avec une inquletude
constante l'évolution de la situatlon politique salvadorienne.

La Conférence exprime son intérét et son désir que le conflit qul a
lieu dans ce pays prenne un cours politique» par la voie de la negociation
et que so i en t evites son aggravati on et sa régionalisation.

Le message ajoute que la COPPAL a recu les dénonciations concernant la
récente arrestation de dirigeants politiques et syndicaux» en soul1gnant
qu'elle porte tres serieusement atteinte aux possiblli tés d'avancer dans
le p rocessus de négociation.

La lettre á Magaña rappelle que les organisations révolutionnaires et

démocrat1ques sal vadoriennes montrent une volonté plural i ste d'entamer
un grand dialogue national, l'arrestation de leaders sal vadoriens. con-
clue-t-elle, gene les possibilités -d'engager ce dialogue.

La COPPAL demande que soit resp ectée la integri té physique de prissoniers
et exige leur liberation inmedi ate.

MANOEUVRES MILI TA I RES BONDURO-NORD-AMERICA1NS

L'Ambassadeur des Etats Unís au Honduras. John Negroponte, a confirmé
les manoeuvres milita-i res conjointes que real i seront les deux pays en
ouverte contradiction avec les declarations faites par le régime de tegu-
cl galpa. ... . . .. . .

Negroponte a declaré que.ces manoeuvres. seraient "normales", qu'elles
auront lieu " avant la fln de l'ánne"* mais il n'a informe ni de la date
ni du lieu oli elle se de roul e ront.
Le Ministre hondurien des.Affaires Etrangeres, Edgardo Paz Barnica, a de¬
claré pour sa part qu'll ne connaissait pas de l'existence de ces manoeu¬
vres mili tai res .

Declarations du Ministre de Relations Exterieurs de PANAMA

Le Chancellier Amado a rappelé devant l'Assamblée Nationale lapolitique
EXTERI EURE DE PANAMA AU.LARGE DE CES 12 DERNIERS MOI S. ÍL A DECLARÉ QUE
LA SITUATlON CENTRO-AMÉRICAINE NVAURA PAS DE SOLUTION SANS DÉTERMINER
SES VÉRITABLES CAUSES QUl SONT L'lNJUSTICE SOCIALE ET l'ENORME DESEQUI -.
LIBRE EXISTANT DANS LA REGION.
"La solution á la s i tuat i on n ' e s t pas m i l i ta i re mais politique*' a decla
ré le Ministre, en refusant l'utilisation des ménaces et représailles,
AINSI COMME DES PRESSIONS ÉCONOMIQUES DANS LA RÉGION.
Vis Á vis de'la réunion qui-A eu lieu'au Costa Rica, á laquelle n'etait
pas i nvi tée.. le Ni caragua, l-l a declaré "que panama a participé en tant
qu'observateur parce que sa politique n'est pas celle de participer á
des rfüNI.ons dans lesquelles on exclue les autres".

. ' í

GABRIEL GARCIA MARQUEZ DECLARE.'...

l ' E C r i va I N COL OM BIEN GABRIEL GARCIA MARQUEZ, PRIX NOBEL DE L I TTE.RATURE
1982 Á EVOQUE DEVANT LA PRESSE•INTERNATÍONAL LE DANGER QUE LE NICARAGUA
SOIT VICTIME D'UNE INVASION MILI TA I RE A LA FIN.NOVEMBRE OÜ AU DEBUT DE-
CLMBRE . ■ - - - •. .

"je crois que le choix de cette date repond á la necessité de surprendre:
le mexique au moment ou celui-cl serait affaibli sur la scene ' interna-
tisnale par le. changement de gouvernement
l'ecr!vain a áffi rmé qu'une invasion du nicaragua " prouvera1t sans l*om
bre - 0 'une doute la. soli dári té de-cuba" . "une Al de sol i dai re de cuba au ni -
carao1 ia, devant un ennemi superieur, luí ápporterait de serieuses con se ¿



quences. par contre, de se maintenir en marge lui appo rte ra i t aussi
de seríeuses consequences, c'est a dire que le deux situations sont
graves"., a-t-il precisé. en ce sens, m.marquez a averti qu ' "ou bien
l' invasion est ecrasante et la res i stance n i caragua'yenne est vaincue
oü alors il y a une guerre territorial et sanglante en amérique centrale.

ELECTION DE NICARAGUA Aü CONSE1L DE' SEGURETE.'

Les efforts des Etats Unís d'i soler le Nicaragua, sur le plan internatio
nal, pas prealable pour une agresslon mili ta i re» ont été ser i eusement
frustres, a la su i te de l'election de ce pays au sein.du conseil de
securi té de l 'ONU. '
Selon le Ministre des affaires Etrangeres, Miguel Escotto, "occuper un
poste dans le principal organe de l'Onu sera un facteur trés important
dans notre lutte pour la paix et la securité de la région"

DERNIERE MINUTE DERiVI ERE' MINUTE' CERNIERE MINUTE CERNIERE MINUTE DERNI ERE

Prémieres reactiqns á la p'rop os i t i qn de Dialogue du EDR-FMLN ■

Diverses ont été les réactions qu'il ya eu á l'interieur du pays, vis á
vis de la p ropo sition de dialogue.
Le Major Roberto D'Aubuisson, Président de l'Assamblée Constituante a
declaré qu'll ne permetra jamais des discussions avec des "groupes cri-
minels", que veulent détruire les " insti tutions d émocratiques".
napoleon duarte, dirigeant de la dc sal vadori enne a declaré que la
"guerrilla doit rendre les armes avant d'entamer une quelconque négg-
ciation",
René Fortín Magaña, dirigeant du Partí Action Démocratioue, oui a par¬
ticipé aux élections du 28 mars, a dec.l ar é "qu ' i l est d'accord avec la
p ropo si tion de dialogue du FDR-FMLN, mais que ni le pouvoir ni le
systheme de gouvernement ne doivent etre négocies"

. ,

pour sa part, l 'Egl i se cathol i que, a declaré mgr rivera y damas,
Archeveque de San Salvador, ou ' il considere positives les offres de
dialogue des forces démocratiques et révolutionna1res.
Le Gouvernement et les Forces Armées .n'ont pas encore donné' des decla-
rations concernant la proposition.
Par ailleurs, le Sub-Sécretai re de Défense des Etats Unís, Fred C. IKLe
EST PARTIE EN DIRECTION DE El SALVADOR LE MERCREDI 27 OCTOBRE.

LIBERTE DE PRESSE AU SALVADOR ? .

prés de 40 agents de police national e sal vadorienne sont rentrés .armés
de mitrailleuses et pistolets dans les bureaux des agences d'information
nord-américaines.
L'United Pre'ss International a San sal vador, s i gnale oue la pólice est
RENTRÉE SANS DONNER UNE QUELCONQUE EXP L I CATI ON, DAN S L ' HÓTEL- "GAM I NO REAL
HOTEL DANS LEOUEL SE TROUVENT LA PLUS PART DES MOYENS D'JNFORMATION,ET
OU'lLS ONT COMMENCÉ Á PERQUISITIONNER LES ARCHIVES ET LES BUREAUX DES
JOURNAL I STES ET FOTOPGRAPHES.
Le gérant de l'UPI a été rétenu pendant une heure,tem'ps ut_lisé pour la
p£rouisition par les forces de sécurité.
La police a perquisitionné l'Agence associated press(AP)_et les bureaux
des chaines de television CBS,NBC et ABC.
CES ACTIONS OUI REPRESENTENT LA LIBERTÉ DE PRESSE QUI EXISTE AU SALVADOR
ET l'lNSÉCURITÉ DANS LAQUELLE LES JOURNAL i STES ÉTRANGERS DO i VENt TRAVA i -
LEER. RAPPELENT LES D ÉCL ARATi ONS ET LES. MÉNACES DE GARCi a VIS Á VÍ S DE
LA PRESSE

< I NTERNATI ONALE ET L'ASSASSINAT DES .4' JOUNAL I STES HOLL ANDA I S
par les Fórces-Armées'Salvador i ennes, au debut de cette année;.


